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de Kisantu
► Informations

■ Des nouvelles de sœur Cathy... 

● En janvier, dès son retour au Congo, 
Sœur Cathy a dû faire face 
à de très gros soucis
Une fois de plus, l’association et ses partenaires 
se sont mobilisés, Bruno a pu se procurer 
un bloc électrogène tout neuf auprès 
d’un généreux PDG d’une grande société 
française ; ainsi le couvent des sœurs, 
les salles de classe et le Foyer social 
à Ndembo (diocèse de Kisantu), 
pourront avoir de l’électricité 
dès que l’expédition pourra se faire.

● 27 mars
˝ Bonjour. Nous avons déjà retiré les 6 colis à Air France. 
Merci beaucoup. A cause des fortes pluies de mars, 
la connexion à l’internet est perturbée. 
Tout Kisantu est en panne, ne soyez donc pas surpris 
de notre silence prolongé. ˝

● 31 mars
˝ Effectivement, le problème de connexion continue 
à se poser. Le technicien a promis de passer 
aujourd’hui !
Merci pour tous ces cartons de l de suture.
Dès que je les aurais retirés, je vais les entreposer 
dans notre communauté de Kintambo.

Pour les autres projets

1 - Cabinet dentaire nous envisageons de l’installer 
dans notre Centre hospitalier de Mont-Ngafula, 
mais il va se poser un problème de construction 
de salle, les dentistes qui peuvent collaborer avec 
nous, sont là, il suft de signer le contrat mais 
surtout d’aménager la salle ;
2 - Le projet prioritaire est la finition du Centre 
du Plateau de Bateke. La construction du bâtiment 
est nie. Il ne  nous reste que le crépissage, 
la peinture mais surtout la construction 
des installations sanitaires (toilettes et douches, 
surtout pour les femmes de la maternité). 
Le devis a été fait, avec 10 000 $ nous pouvons nir 
les travaux du centre et construire les installations. 
Ce qui coûte assez cher dans ce devis, c’est le 
transport des matériaux, tout doit venir de Kinshasa 
(la caillasse, les briques, les barres de fer, le ciment, 
même le sable pour la fabrication des briques et le 
crépissage.
3 - Enn, si un jour nous avons un gros 
nancement, nous pourrions faire construire l’unité 
de chirurgie obstétrique à Nsanda. Ce serait 
surtout pour les césariennes, car tous les cas de 
transfert sont envoyés à Kin ; il est très dur de 

le faire, à cause du mauvais état des routes, du 
manque de véhicule ; par conséquent, beaucoup 
décèdent en route.
En passant, je voudrais rappeler ce que nous avons 
programmé au cours de la dernière réunion du 
bureau, l’achat des appareillages pour le test de 
la glycémie. Les cas de diabète deviennent de plus 
en plus nombreux, comme je l’avais suggéré, si 
nous pouvions disposer d’un appareil dans chaque 
communauté religieuse.
Je vous en remercie inniment. 
Portez-vous bien et bon carême. 
Amitiés Sœur Cathy

● 2 mai
Bien chers amis,

Bonjour ! Merci pour ce nouveau concert en faveur 
de l’ASK. Oui, je viens de lire la lettre de Colette, 
je vais lui répondre. Une bonne nouvelle, 
les techniciens ont résolu en partie notre problème 
d’Internet. Comme les câbles souterrains sont 
abîmés par la pluie, ils viennent d’installer une 
antenne sur le toit, ce matin, ils l’ont essayée, 
ça a marché, mais l’antenne est trop bas placée, 
il faut la surélevée. Encore une semaine de patience, 
nous continuons à venir travailler au cyber-café 
de la mission. Nous avons eu une semaine 
de silence : je suis en tournée, je viens de Kimpese 
depuis jeudi. Le vendredi, j’ai passé toute la journée 
à l’hôpital. Tous les ennuis (soucis, chocs) 
qui se sont accumulés ces derniers temps ont 
gravement perturbé ma santé. Je suis donc devenue 
diabétique comme les Colette et les autres. 
J’ai perdu beaucoup de poids avec ce diabète. 
Immédiatement le médecin m’a soumise au 
traitement approprié ; mais quelle fatigue ! 
Merci à vous et à Annie pour tous les appareils 
et accessoires diabétiques offerts à toutes les 
communautés. Vous voyez, je suis la première 
à m’en servir. Le samedi, dimanche, 
lundi 1er mai, le cyber-café était fermé, 
il n’est ouvert qu’aujourd’hui. Que de nouvelles, 
entre autres celle du concert, les colis de ASF.
Quant aux colis de ls de suture, effectivement 
il y a eu une confusion. Les 5 premiers cartons 
reçus, je les ai partagés avec sœur Yvonne et l’autre 
religieuse, alors que ce lot nous était destiné. 
Ce n’est pas grave, lorsque l’autre lot sera là, on en 
parlera avec sœur Yvonne.
Hier, le 1er mai, ouverture du mois marial et 
pèlerinage diocésain à N-D de Banneux de Kisantu, 
toutes les communautés étaient représentées, 
nous avons nommément prié pour vous.
Bonne journée et à bientôt. 
Bises Sœur Cathy

► Editorial 

Chers adhérents, partenaires 
et amis,

Les moyens de l’association ASK 
sont essentiellement consacrés au 
développement local des populations 
de la région de Kisantu. 
C’est pourquoi, nul journal sur 
papier glacé, nul envoi de 
documentations avec photographies 
mais seulement des mots qui 
expriment ce que les cœurs ressentent 
et vivent ! A travers les principaux 
témoignages regroupés dans ces 
quelques pages, vous pourrez 
ressentir la volonté de chacun de se 
battre au quotidien pour apporter 
à des milliers de personnes et de 
compagnons d’humanité, les joies 
simples d’une vie plus agréable, plus 
enrichissante, plus respectueuse de 
chacun ! Au-delà des remerciements 
exprimés par les représentants de ces 
populations, vous pourrez également 
percevoir la joie de ceux qui 
donnent ! Elle constitue un élément 
dynamisant de toute notre action !
Les projets sont toujours très 
nombreux - il y a tant à faire ! 
Mais ils sont aussi toujours très 
ciblés : pas de dispersion dans des 
projets à terme trop éloigné ou de 
taille inenvisageable pour 
l’association. Nous espérons cette 
année financer un conteneur pour 
expédier le véhicule proposé par 
Bruno et d’autres matériels très 
utiles et très attendus localement. 
Un seul bémol : les moyens 
financiers actuels se révèlent 
encore très limités. Il nous faudra 
donc recueillir encore quelques 
dons pour pouvoir réaliser notre 
projet en 2006 ! 
Les réalisations sont précises et 
fidèlement rapportées par les 
témoignages reçus !
Les besoins sont précis et listés.
Bien entendu, nous comptons sur 
vous pour mener à bien toutes ces 
actions. Grâce à vous tous, nous 
pouvons répondre en votre nom aux 
demandes formulées localement.
Ces projets sont donc les vôtres, 
vous pouvez les soutenir et 
contribuer à leur réussite.
Nous savons que nous pouvons 
compter sur vous ! Bien à vous,

Marc Dubois, président



● 13 mai
Bonjour. 

J’espère que vous allez bien. Les 5 derniers colis de ls de suture 
sont arrivés le 5. Comme convenu, je les ai remis aux destinataires.
L’hôpital de Kisantu et les cliniques universitaires de Kinshasa 
ont tout pris, nous avons aussi servi nos centres de santé. 
Je vous dis donc un grand merci pour ce matériel que 
vous ne cessez de nous apporter.
Les appareils ˝ One touch ˝ (test de glycémie) font aussi 
des merveilles dans nos communautés et dans nos centres. 
Par manque d’appareil, beaucoup d’accidents arrivent dans 
les dispensaires. Lorsqu’on amène un malade (en crise) 
dans un centre de santé, la première réaction est de le perfuser 
avec le sérum glucosé. Quelques temps après, le malade entre 
en coma, pour la simple raison que le soignant ignorait que 
le patient était un diabétique qui s’ignorait ; souvent il y laisse la vie. 
Ces cas sont assez fréquents.
Mais depuis que nous avons reçu ces appareils de l’ASK, 
dans nos centres, ce genre d’accident n’arrive plus. 
Au Cerphytoco, sœur Hermeline a demandé à tous les centres 
de santé de la cité de Kintanu de lui envoyer des malades 
pour passer le test de glycémie avant la perfusion. 
Même dans la salle des urgences du grand hôpital de Kisantu, 
cet appareil manquait, alors la supérieure de la communauté 
lui loue son ˝ One touch ˝, chaque examen coûte 1,3 $, 
cet argent servira à acheter les bandelettes dont la boîte 
de 25 coûte 25 $ à Kinshasa.
Comme je vous l’ai dit dans une de mes lettres, étant devenue 
moi-même diabétique, je ne peux plus me passer de cette petite machine. 
Merci ASK.
Pour le choix du véhicule, j’ai demandé à notre mécanicien, 
il préfère le Renault car ici à Kinshasa on trouve facilement 
des pièces de rechange.
Au moment où je vous écris, je suis à Kimwenza 
(au cyber des Pères Jésuites). 
Je viens de faire une semaine à Kinshasa pour des soins médicaux. 
J’ai appris par les sœurs que la connexion est bel et bien rétablie 
à Kisantu, désormais, nous pourrons donc reprendre 
avec le scanner, je vous enverrai les données sur Nsanda. 
La grande difculté, c’est d’avoir les renseignements, 
surtout des photos pour Nsanda. 
L’accès est très difcile, tant par route que par téléphone. 
Comme les sœurs font le pied sur plus de 40 kms, 
elles ne viennent pas souvent à Kinshasa ; 
nous non plus, nous n’y allons pas car les véhicules 
sont embourbés et restent dans la boue parfois 
jusqu’à deux semaines. 
J’ai envoyé une lettre à la sœur titulaire du centre pour 
qu’elle m’envoie par des voyageurs quelques photos de son centre. 
Mais quand arriveront-elles ? Les réalités sont dures sur le terrain.
Quant au chantier du généralat, comme dit, les travaux sont arrêtés 
par manque de fonds. Nous venons de recevoir un don 
de l’Evêque de Cologne, nous allons donc reprendre là 
où nous nous sommes arrêtées. 
Paris n’a pas été construite en un jour. 
Voilà quelques nouvelles de Kisantu.

Portez-vous bien et à la prochaine. 
Amitiés. 

Sœur Cathy

● 20 mai
Bonsoir. 

J’attendais les nouvelles de Kisantu pour donner des informations 
sur la bibliothèque pour pouvoir choisir les appareils de climatisation.
- La salle de conservation des livres de la Biblio mesure : 
L=11,50 m, l = 8 m, H=3,50 m
- La salle de lecture a les mêmes dimensions. 
Les deux salles sont aérées chaque jour, les livres sont en bon état, 
sœur Jackie s’en occupe.
- J’ai des photos du poulailler, mais je suis à Kin, je n’ai pas emporté 
mon ordinateur avec les photos. Sœur Jakie est ici à Kin, 
je l’ai appelée pour lui rappeler les photos de la cafétéria 
que je lui avais demandées.
- Les demandeurs des semences nous posent quelquefois des 
questions. Comme je vous l’ai souvent répété : organiser une culture 
suivie, du semis jusqu’à la vente comme le faisait sœur Adolphine 
est une gageure pour plusieurs raisons que j’ai toujours expliquées. 
Nous pouvons changer la formule, au lieu de distribuer les semences, 
il vaut mieux les vendre aux paysans, qu’eux-mêmes se chargent 
de la vente et nous en donnent le compte rendu. 
La culture maraîchère est toujours très pratiquée dans la région 
de Kisantu et de Mbanza-Ngungu, la demande de semences 
est permanente. Pour le moment, c’est un peu tard pour certains 
légumes car la saison sèche vient de commencer, sauf pour les 
aubergines, les tomates, le chou « Victor » et « kakacross ».
- Depuis que je me repose chez Claudine, ça va mieux. 
Avec les médicaments et le régime alimentaire, le taux de glycémie 
baisse. Le médecin m’a demandé de suspendre la tournée, mon 
assistante me remplace dans quelques communautés.

Bon week end et à bientôt. 
Sœur Cathy

Comme je suis chez mes amis vendeurs et réparateurs de véhicules, 
je leur ai soumis la demande de nous trouver ce petit véhicule, 
ils ont promis de chercher, dès qu’ils en auront trouvé un, 
ils me le diront : prix et état du véhicule.
Quant au grand camion Renault, ils sont unanimes, 
l’envoyer jusqu’à Libreville, ensuite faire des démarches 
pour l’acheminer jusqu’à Boma ou Matadi coûterait très cher. 
Nous n’avons personne au Gabon pour faire de telles démarches 
et pour le suivi.
Pour Nsanda, si nous avons un petit véhicule et la construction 
de l’unité de chirurgie, c’est beaucoup. 
J’ai revu dernièrement le dentiste des cliniques universitaires, 
son accord de principe est là, il ne restera que la construction 
des salles.
Nous vous remercions profondément pour tant d’initiatives. 

Bon dimanche et à bientôt. 
Sœur Cathy
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Longueur hors tout 9m60 
Largeur 2m52 / Hauteur 3m65  
Poids à charge roulant 18 T 
Poids vide 7 T 
Ce véhicule peut circuler sur 
des pistes difficiles sans risque 
de déterioration importante 
et dispose d’un hayon élévateur pour 
manipulations de charges lourdes.

Projets proposés par Sœur Cathy

► Education
• Equipement en matériel 

informatique de la section 
informatique du lycée 
Ste Marie de Kintanu

• Achèvement de l’école 
primaire de Kimpemba : 
construction de deux salles 
de classe (24 035 €)

• Construction de l’école pri-
maire du plateau de Batekez

► Santé
• Achat des appareils de mesure 

de glycémie (+ 20)
• Centre de santé de Nsanda 

(40 km de Kinshasa) : 
agrandissement du centre en 
construisant :
- une unité de chirurgie 

obstétrique (8 762 €)
- l’habitation du médecin 

(13 208 €)
- un véhicule pour ce centre 

► Œuvres sociales (MSVP)
• Equipement mobilier (tables 

de couture) pour le foyer social 
achat de 1 tronçonneuse pour la 
fabrication du bois

• Collecte des robes de mariées 
pour la location à Kisantu et 
ses environs

• Achat ou collecte des machi-
nes à coudre à mettre en loca-
tion ou pour la vente à crédit 
aux jeunes lles formées dans 
nos foyers sociaux permettant la 
création d’emplois et de reve-
nus pour les jeunes diplômées

• Création d’un salon de coif-
fure : besoin d’équipement 
(casques, séchoirs) création 
d’emplois pour les jeunes lles 
du foyer social

• Bibliothèque publique 
de Kisantu : salaire de 
démarrage du bibliothécaire 
(25 $ X 6 mois = 150 $)

► Développement
• Transport : achat d’un nou-

veau moteur à mazout pour 
le camion Simca Marmon

• Camart : achèvement (canali-
sation d’eau pour la machine 
expresso)

• Elevage des poules : agran-
dissement du poulailler par la 
construction de 3 salles

Réalisations faites ou en cours

• 3 ordinateurs très récents 
ont pu être achetés et sont e
n attente d’expédition 861 € 
et un autre nous a été donné

• 20 lecteurs de glycémie, 
800 bandelettes et autant 
d’aiguilles ont été expédiés 
par ASF, 2 562 €

• à nancer (environ 1 500 €)

• à collecter

• à collecter

• à collecter (1 pour le moment) 

• démarrage nancé 150 €

• nous optons pour l’achat et 
l’envoi d’un véhicule 4x4, les 
moteurs diesel pour Marmon 
n’existant pas en France (5 000 €)

• branchements nancés 200 €

• agrandissement nancé 
3 650 €

● 23 mai
Bonjour

A la maison chez Claudine, l’internet est aussi en panne, 
elle m’a amenée dans son bureau en ville pour consulter ma boîte. 
C’est une preuve que je reprends des forces. 
Aujourd’hui le taux est encore descendu, à jeun. 
Claudine s’occupe bien de moi. 

Quelques nouvelles des enfants parrainés.

- Pour Alphonse et Olga : chaque fois que les enfants écrivent 
à leurs parrains (Charles et M-Louise), je scanne les lettres 
et les envoie ; nous attendons leurs réponses. 
La dernière lettre que Olga a écrite, traîne encore sur mon bureau 
à Kisantu, faute de connexion (la dernière panne).

- Simon a bien grandi, il est toujours sage et étudie bien, 
reste en relation avec la communauté des sœurs envers qui il rend 
d’inestimables services : aller puiser l’eau potable à la source, 
cueillir les fruits au jardin (papayes, oranges, etc.).

- Pour Bénédicte et Clémence, je vais demander à la sœur 
directrice de m’écrire un petit mot pour connaître leur situation.
- Junior m’a appelée l’autre jour pour me dire qu’il vient 
de terminer son stage, je vais rappeler pour connaître la suite.
- Je vais demander à Eric d’écrire lui-même, je sais qu’il continue 
ses études.

Sœur Colette m’a appelée d’Italie pour me donner le compte rendu 
de la cérémonie des vœux de sœur Irène. C’était très bien. 
Son papa a pu voyagé et a assisté à la fête, nos ami(e)s de Paris 
et de Bruxelles y étaient aussi.
Nous sommes dans les préparatifs de l’envoi des sœurs dans la 
province de Venise, le maire et le curé ont déjà envoyé 
le texte de la convention, il ne reste que le visa. 
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Des raisons d’espérer la paix, message de Pâques « les prochains mois seront décisifs » 
Message de paix et d’espérance de Mgr Tharcisse Tshibangu, 

évêque de Mbuji-Mayi et vice-président de la conférence épiscopale de la République démocratique du Congo.

Rome, lundi 24 avril 2006

« La résurrection du Christ éclaire les raisons d’espérance 
pour la paix au Congo », écrit Mgr Tharcisse Tshibangu sur 
la situation de la nation. Une synthèse de l’agence Fides.

« Chers frères et soeurs, le jour où nous célébrons la grande 
fête chrétienne de la résurrection de Jésus-Christ, point de notre 
salut et de notre résurrection future, nous avons la conscience 
profonde que les prochaines semaines, les prochains mois 
seront décisifs et déterminants pour assurer et garantir l’avenir 
et le destin de notre pays », afrme, dans son message de 
Pâques, Mgr Tharcisse Tshibangu, évêque de Mbuji-Mayi et 
vice-président de la conférence épiscopale de la République 
démocratique du Congo.

Dans son message Mgr Tshibangu encourage les Congolais à 
regarder l’avenir du pays avec espérance, en se souvenant de 
l’engagement assumé par l’Eglise catholique pour accompagner 
le long processus de transition congolais. 

« L’Eglise a accompagné et soutenu la grande espérance 
de sortir de la crise du peuple congolais, en particulier au 
cours de la dernière étape de la transition politique lancée 
en 2002 », rappelle l’évêque.

La période de transition prévoyait, fait encore observer 
l’évêque, la réalisation de divers objectifs : la pacication, 
la stabilisation de l’intégrité territoriale, la reconstruction du 
pays, la reconstitution de l’autorité étatique sur l’ensemble 
du territoire national ; la consolidation de la réconciliation 
nationale ; la formation d’une armée nationale, reformée 
et intégrée ; la création de structures adéquates à un 
nouvel ordre politique ; l’organisation d’élections libres 

et transparentes adaptées à la formation d’un régime 
constitutionnel démocratique.

Or, pour Mgr Tshibangu, après le lancement de la phase de 
transition, « le pays a connu des périodes de soulèvement et 
d’espérance », et pourtant, « souvent l’inquiétude et l’angoisse 
ont continué à tourmenter la population ». 

« Les plus pessimistes se demandaient même si le pays n’était pas 
marqué par un destin fatal qui l’empêchait de devenir une nation 
incapable de jouir de l’autodétermination ! », souligne-t-il.

« Durant cette période l’Eglise a continué à soutenir, à 
encourager et éclairer la population, à travers des exhortations 
et des interventions importantes et pertinentes », rappelle 
le vice-président de la conférence épiscopale du Congo, qui 
précise quelles sont les préoccupations et les espérances pour un 
proche avenir : « an d’assurer le déroulement des opérations 
électorales et espérer dans une issue heureuse pour la création 
de la IIIe République congolaise, il faut un vaste dialogue 
national entre tous les principaux responsables de la vie 
politique congolaise ». Les élections générales congolaises se 
tiendront en effet en juin prochain.

Mgr Tshibangu conclut en encourageant les dèles à être 
« actifs et artisans passionnés de paix, de la réconciliation et 
de la concorde nationale. Puisse la force divine et la grâce 
particulière des célébrations de la résurrection du Christ vous 
conrmer dans les meilleures conditions pour arriver à la 
conclusion heureuse d’une longue période de transition, et à 
l’instauration de la paix dénitive fondée sur l’espérance d’un 
Congo uni et fraternel ». 

ZF06042407 (publié par Zenit)
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L’amitié se nourrit de rencontres, 
de silences, de paroles échangées. 
Elle permet à chacun d’avancer 
vers sa propre vérité.
L’ami ne désire que le bonheur de 
l’ami et son libre épanouissement, 
sans considération égoïste pour 
lui-même. Mais quelle que soit 
sa musique particulière, l’amitié 
est d’abord une réalité humaine, 
l’une des plus essentielles et des 
plus fortes qu’il soit donné de 
vivre. Une pause dans les combats 
de la vie, un temps de gratuité, de 
repos. Au creux de la douleur, ne 
pas avoir d’ami est l’une des plus 
grandes détresses qui soit.
L’amitié ne peut être enfermée 
dans une relation privilégiée et 
exclusive, sous peine de se 
détruire. L’amitié est un trésor 
de la vie. Elle est joie pure de 
l’accueil de l’autre…
Dans le livre de St Exupéry, 
l’amitié peut naître entre le renard 

et le Petit Prince, qui n’ont a priori 
rien en commun, dépasser les 
barrières de l’âge ou du sexe, 
des cultures ou des religions. 
À condition que, pour le 
rejoindre, l’ami accepte 
d’apprivoiser ce qui en l’autre 
lui est étranger, sans nier ni 
gommer cette étrangeté, ni se 
renier lui-même, à condition aussi 
que l’amitié se donne du temps. 
Comme dit Montaigne : « Il faut 
tant de rencontres pour la bâtir ».

L’amitié se nourrit du dialogue 
qui lui-même repose sur 
la conance donnée et reçue. 
Mieux, l’amitié habite le dialogue. 

Quels sont les fruits de l’amitié ?

D’abord et avant tout, la joie 
d’une présence. La découverte 
d’une harmonie, d’une concorde, 
d’une « convenance des volontés », 
selon l’expression de Montaigne. 
Mais plus encore, l’amitié rend 

justice, reconnaît l’autre comme 
unique, éveille et révèle en lui une 
dimension qu’il ne connaissait pas.  

Elle prend patience
Au l du temps, des rencontres, 
des paroles échangées, des repas 
et des découvertes partagés, des 
services rendus, des marches en 
commun… se construit une 
histoire commune. 
Elle rend service, elle ne cherche 
pas son intérêt, elle se réjouit 
de ce qui est bien. 
Elle fait conance en tout, crédit 
à travers tout, c’est dans l’épreuve 
qu’on la reconnaît. 
Elle ne juge pas, mais n’a pas peur 
d’une parole de vérité. 
Elle ne s’impose pas, mais garde 
mesure et tact en tout. 
Elle sait taire ce qui ne doit pas 
être clamé sur les toits et dire ce 
qui doit être dit. 

Elle est discrète et jamais 
importune. Elle ne prend 
ombrage de rien, ne jalouse 
pas, ne se compare pas, ne 
soupçonne pas. Elle ne se laisse 
pas surprendre et étonner, 
n’a rien de clos ni de gé 
une fois pour toutes. 
Elle sait garder mémoire 
des bienfaits et laisser la porte 
ouverte aux pardons.

Quand une telle amitié existe, 
elle parle de Dieu. « Je ne vous 
appelle plus serviteurs, car le 
serviteur ne sait pas ce que fait 
son maître. Mais je vous appelle 
amis, parce que tout ce que j’ai 
entendu de mon père, je vous 
l’ai fait connaître » (Jean 15, 15). 
Par ces mots, prononcés à l’heure 
même de la trahison de Judas, 
Dieu enseigne ce qu’est en vérité 
l’amitié : un don gratuit. 

Martine de Sauto

Le don gratuit de l’amitié
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N’hésitez pas à nous rejoindre en devenant adhérent ASK

Le concert du 28 avril 2006… 
par le Chœur Francis Poulenc 

sous la direction 
de Colette Chauvet 

Bien chère Colette,

Bonjour
Le 2 mai, après vous avoir lu, sur le 
point de vous répondre, la connexion était 
coupée, ensuite je me suis rendue dans 
une communauté à l’intérieur du pays 
pour la visite canonique, je viens de rentrer.
Que vous dire pour vous exprimer notre 
reconnaissance de tout ce que vous faites 
chaque année en faveur de l’ASK, 
donc de Kisantu ?
Toute la Congrégation vous reste 
reconnaissante et prie pour vous, 
toutes ces mains, pieds, voix anonymes 
qui se dévouent pour nous et surtout des 
heures entières dépensées pour cette cause ! 
Soyez notre interprète auprès de tout 
le Choeur pour tant d’amitié et de délité. 
Que chaque choriste trouve ici l’expression 
de notre profonde et sincère reconnaissance. 
Que Dieu vous bénisse davantage.

Sœur Cathy

A nos chers parents,

Salut
Nous avons la joie de revivre tout 
ce que les saintes femmes ont vécu 
à la résurrection de notre Seigneur Jésus.
Nous avons reçu les échos du concert 
par le biais de maman Cathy et 
nous sommes très ravies.
Au nom de toute la congrégation, 
je tiens à vous remercier de tout cœur. 
Que Dieu lui même vous en rende 
au centuple.
Merci de tout ce que vous faites pour 
nous, dons des appareils de glycémie,
des médicaments et autres.
Merci
Que Dieu vous Bénisse
Nous vos enfants, vos lles.

Sœur Jacqueline Bukaka

Si la solidarité était un événement, 
le concert du 28 avril 2006 donné 
à St  Martin par le Chœur Poulenc, 
au prot de l’ASK devrait gurer en tête 
de liste des faits ayant marqué le monde 
associatif de Sucy-en-Brie.
Une salve d’applaudissements a accueilli 
l’entrée du Chœur, immédiatement suivie 
d’un silence qui a « respecté » le discours 
de bienvenue du président de l’ASK 
et écouté l’objet humanitaire de 
ce concert présenté par Simone Dubois 
et ses amis Africains.
« Dextera Domini Fecit Virtutem » : 
La droite du Seigneur a fait une merveille, 
celle d’envoyer sur une partie de l’Afrique 
(le Congo) un rayon de lumière qui ne 
peut évoquer que la Résurrection de 
ce Continent en ce temps pascal.
Le Requiem de Fauré a dénitivement enterré 
la douleur de ce peuple souriant, et accompa-
gné ses morts au-delà du Rubicond, tandis 
que le Gloria et le Sanctus maintenaient la 
main du Seigneur étendue sur l’assistance, 
avec les voix de la soprano et du baryton. 
Merci à la rigueur de l’infatigable 
« Kapellmeister », chef d’orchestre, 
Colette Chauvet. Quelle belle soirée !

Martin

Les concerts chantés au prot de l’ ASK, 
encore plus que tout autre, sont toujours 
pour moi un moment privilégié de partage et 
de don, au-delà des frontières géographiques, 
raciales ou sociales. 
Au sein même du chœur, j’ai ressenti 
chaque cœur qui a battu fort, je crois, 
aux côtés de Simone et Marc, 
notamment dans l’ IN PARADISUM 
du requiem de Fauré, merveilleusement 
accompagné par notre organiste. 
Nos voix mêlées se sont encore une fois 
élevées dans la nef de l’église de Sucy-en-Brie 
comme autant de maillons 
d’une chaîne le l’espoir, 
« la Chaîne de l’Espoir » titre d’une autre 
association que je connais et pour laquelle 
se bat aussi un homme extraordinaire, 
le Professeur Alain Deloche qui agit 
lui « à cœur ouvert ».
A l’occasion de ce concert organisé 
pour l’ASK c’est nôtre « chœur » à nous 
qui s’est donné ce soir là pour que 
votre combat pour la vie, l’éducation 
et la liberté de ces hommes, de ces femmes 
et de ces enfants, grâce entre autres 
aux dons récoltés, 
puisse perdurer et aboutir. 

Emmanuelle, le 12 mai 2006


